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Enquêtes auprès d’un échantillon national représentatif 

de 804 Français âgés de 18 ans et plus 



NOTE MÉTHODOLOGIQUE  

Étude réalisée pour : 

 

Échantillon : 

 

Echantillon de 804 personnes, représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus.  

La représentativité de l’échantillon a été assurée par la méthode des quotas (sexe, âge, 

profession de la personne interrogée, statut marital légal) après stratification par région. 

 

Mode de recueil : Les interviews ont eu lieu par questionnaire auto-administré en ligne (CAWI - Computer 

Assisted Web Interviewing). 

Dates de terrain : Du 7 au 9 janvier 2014. 

Ce document présente les résultats d’une étude réalisée par l’Ifop qui respecte fidèlement les 

principes scientifiques et déontologiques de l’enquête par sondage.  
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PRÉCISIONS MÉTHODOLOGIQUES 
Un dispositif adapté au sujet de l’enquête qui permet d’observer une évolution des 

comportements sexuels au fil des années 

 

Des questions formulées afin de 
pouvoir observer des tendances 

Un mode de recueil qui réduit 
les effets de désirabilité sociale 

En raison du caractère intime du sujet abordé, l’Ifop a fait le 
choix d’une méthode auto-administrée on line dans la 
mesure où le caractère moins intrusif de ce mode de recueil 
offre aux répondants la possibilité de parler de soi sans 
risquer de se sentir jugé par un enquêteur.  
 

En effet, l’absence d’enquêteur réduit la tendance que 
peuvent avoir les individus à vouloir se montrer sous leur 
meilleur jour et notamment à sous-déclarer certains 
comportements perçus comme transgressifs ou non 
convenables par la morale dominante. 
 

Garantissant un total anonymat aux personnes interrogées, 
cette méthode permet donc de libérer la parole des jeunes 
qui n’auraient pas souhaité aborder des sujets sensibles 
devant un enquêteur ou en présence d’un proche (si 
l’entretien se déroulait devant un tiers). 
 

Le choix d’internet est d’autant plus pertinent qu’on 
n’observe plus de défaut de couverture majeur dans cette 
catégorie de la population : environ huit Français sur quatre 
âgés de 18 ans et plus utilisant internet régulièrement. 

Afin d’observer l’évolution des comportements sexuels des 
Français, l’Ifop a veillé à reprendre le plus souvent la 
formulation de questions posées lors de précédentes 
enquêtes. Les données de comparaison utilisées dans cette 
enquête sont donc issues des dispositifs suivants : 
 
 

 IPSOS-GLEEDEN - Les Européens et l’infidélité – 2010 

Étude réalisée par questionnaire auto-administré en ligne du 19 au 25 
octobre 2010 auprès d’un échantillon de 1 501 Européens mariés ou 
vivant en couple personnes, représentatif de la population des 
personnes mariées ou vivant en couple.  

 ANRS-INED-INSERM - Enquête « Contexte de la Sexualité en 
France » – 2006 

Étude réalisée par téléphone entre septembre 2005 et mars 2006 
auprès de 12 364 personnes, constituant un échantillon aléatoire de la 
population âgée de 18 à 69 ans résidant en France métropolitaine.  

 Le Planning Familial - Rapport sur les comportements sexuels 
des Français – 1970 

Enquête réalisée en face à face et par questionnaire auto-administré du 
20 juin au 25 septembre 1970 auprès de 2 625 personnes âgées de 20 
ans et plus, extrait d’un échantillon représentatif de 5 400 personnes 
âgées de 15 ans et plus résidant en France métropolitaine (hors Corse). 



LES PRINCIPAUX ENSEIGNEMENTS                      

DE L’ENQUÊTE  I 
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En France, l’infidélité est loin d’être une pratique marginale… Les résultats français de l’Observatoire européen de l’infidélité montrent au contraire une 

banalisation des comportements extraconjugaux dans une société française où plus d’un homme sur deux (55%) et près d’une femme sur trois (32%) admettent 

avoir déjà été infidèles au cours de leur vie. 

Observateur des différentes formes d’extra-conjugalité, Gleeden.com a souhaité en savoir plus sur la manière dont l’infidélité est aujourd'hui perçue, pratiquée et 

vécue en France et dans les principaux pays européens. Le site de rencontres extra-conjugales a ainsi commandé à l’IFOP une grande enquête européenne 1 dont 

il diffuse les résultats français à l’occasion de la publication du « Petit traité de l’infidélité ». Riches en surprises et en enseignements, les résultats de cette 

enquête confirment, entre autres, la hausse continue des comportements extraconjugaux au cours des 40 dernières années. 

 Un essor des différentes formes de comportement extra-conjugal  

 La proportion de Français ayant déjà été infidèles au cours de leur vie a progressé de manière continue au cours des 40 dernières années, passant de 19% en 

1970 à 30% en 2001 pour s’élever désormais à 43%. 

 Aujourd'hui, plus d’un homme sur deux (55%) et près d’une femme sur trois (32%) admettent ainsi avoir déjà fait l’amour avec une autre personne que celle avec laquelle ils étaient 

en couple, soit des niveaux nettement supérieurs à ceux qu’on pouvait observer chez les hommes (30%) et les femmes (10%) au début des années 70. 

 Dans le détail des résultats, on observe que les catégories les plus âgées (66% des hommes de plus de 50 ans) et les plus aisées (53% des hommes CSP+) de la gent masculine se 

distinguent par une plus grande expérimentation des comportements extra-conjugaux. 

 Mais si on adopte une vision plus large de l’infidélité – au-delà de la transgression du seul principe d’exclusivité sexuelle –, la proportion de Français s’étant 

livrés à une forme d’extra-conjugalité est encore plus élevée.  

 Si l’on ne s’en tient qu’aux actes impliquant un contact physique, c'est près d’un Français sur deux (46%) qui a déjà embrassé quelqu'un d’autre que son partenaire. Et ils sont aussi 

nombreux (50%) à admettre s’être déjà livrés à un jeu de séduction à caractère adultérin, sachant que 30% d’entre eux sont allés jusqu’à échanger des messages coquins (ex : sms). 

 Naturellement, si l’on prend en compte les formes d’infidélité « psychique » ou « fantasmatique », les scores sont encore plus élevés. Ainsi, trois hommes sur quatre (76%) et 2 

femmes sur 3 (67%) ont déjà rêvé de faire l’amour avec quelqu'un d’autre que leur partenaire et un tiers des Français (32%) a déjà eu un rapport en pensant à une autre personne 

que son partenaire. 

 Un Français sur deux (49%) déclare d’ailleurs avoir été lui-même victime d’infidélité : les femmes étant un peu plus nombreuses (53%) que les hommes (45%) à 

penser à avoir été trompées par un de leurs conjoints. 

 Les victimes d’aventures extraconjugales s’avèrent en surnombre dans certains pans de la population comme les habitants de la région parisienne (66%), les femmes actuellement 

célibataires (63%) et celles appartenant aux catégories supérieures (68% chez les cadres, indépendantes ou professions intellectuelles supérieures). 

 Tendant à croître avec l’âge et le nombre de partenaires sexuels rencontrés au cours d’une vie, la proportion de personnes ayant été trompées est ainsi particulièrement élevée chez 

les femmes de plus de 65 ans (62%) et chez les personnes affirmant une part d’homosexualité (61% chez les bis et les homosexuels). 
Etude réalisée par questionnaire auto-administré en ligne du 7 au 13 janvier 2014 auprès d’un échantillon représentatif de 4 800 personnes âgées de 18 ans et plus résidant en France, en Allemagne, en Espagne, en Italie, en Belgique et au Royaume-Uni. Dans chaque pays, l’enquête a été réalisée auprès d’un échantillon de 800 personnes, dont la représentativité a été assurée par la méthode des quotas (sexe, âge, 

profession de la personne interrogée, région, statut marital légal). 

LES PRINCIPAUX ENSEIGNEMENTS 
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 Plus d’un Français sur trois (35%) déclare qu’il pourrait être infidèle s’il était sûr que personne ne soit un jour au courant. 

 Cette disposition à avoir une aventure extraconjugale est nettement plus forte dans la gent masculine (43%) que féminine (27%) mais elle croît aussi beaucoup avec l’âge : de 

20% chez les jeunes de moins de 35 ans, elle monte en effet à 32% chez les personnes âgées de 35 à 49 ans et à 46% chez celles âgées de 50 ans et plus. 

 Plus fort à gauche (46%) qu’à droite (40%) de l’échiquier politique, ce penchant pour l’infidélité varie aussi beaucoup en fonction du niveau social – il est deux fois plus important 

chez les CSP + (58%) que chez les CSP – (29%) – et de l’orientation sexuelle : « bis » et « homos » (53%) étant beaucoup plus ouverts que les hétérosexuels (34%) à ce type 

d’expérience.  

 La fidélité, une notion aux contours flous qui n’est plus aussi pérenne que dans le passé 

 Où commence l’infidélité ? Si les Français s’accordent sur ses limites en termes de relations physiques, ils sont plus partagés sur sa délimitation en termes 

d’exclusivité « psychique » ou sentimentale. 

 Un certain consensus se dégage en effet autour de l’idée que l’infidélité commence avec un contact physique avec une autre personne que son partenaire  et ceci qu’il s’agisse de 

relations sexuelles – régulières (88%) ou exceptionnelles (85%) – mais aussi d’échanges buccaux (62%) ou bucco-génitaux (84%) :  2  femmes sur 3 estimant ainsi qu’ « embrasser, c'est 

tromper ». 

 L’avis des Français sur les autres formes d’extra-conjugalité est en revanche plus partagé : si 57% d’entre eux considèrent qu’échanger des messages coquins est une forme 

d’infidélité,  ils sont moins d’un sur deux à le penser pour ce qui est des jeux de séduction (45%) ou de fantasmes comme le fait de faire l’amour en pensant à une personne que son 

partenaire (41%).  

 L’infidélité : une définition qui tend à se rigidifier et s’inscrit dans des cadres très différents selon le genre 

 On n’observe pas pour autant une plus grande acceptation de l’extra-conjugalité. Au contraire, la vision de l’infidélité tend plutôt à se rigidifier si l’on en juge la proportion 

croissante de Français considérant comme tel l’échange d’un baiser (62%, contre 54% en  2009) ou d’un message coquin (57%, contre 44% en  2009) avec quelqu'un d’autre que son 

partenaire. 

 Dans le détail des résultats, on observe aussi que les femmes ont une conception de l’infidélité plus rigide que les hommes en ce qui concerne les actes impliquant un contact 

physique (ex : baiser, rapport ou jeux sexuels) ou la manifestation de son intérêt pour une autre personne que son partenaire (ex : échanges de message, jeu de séduction informel). 

 Si la norme de fidélité continue de régir le cadre conjugal des Français, ils sont de moins en moins nombreux à croire au principe « d'une éternelle fidélité » 

 En effet, si une majorité de Français (68%) croit encore possible de rester fidèle toute une vie à la même personne, leur nombre a sensiblement baissé depuis le milieu des années 

70, et ceci tout particulièrement dans la gent féminine où il est passé de 86% en 1976 à 69% en 2014.  

 On observe aussi la progression de l’idée selon laquelle « il est possible d’aimer quelqu’un tout en lui étant infidèle » : près des deux tiers (63%) des Français vivant actuellement en 

couple partagent ce point de vue, contre 53% en 2010. Notons toutefois que la plupart d’entre eux ont un avis nuancé sur le sujet : 44% considérant que « cela dépend des 

circonstances ». 

LES PRINCIPAUX ENSEIGNEMENTS 
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Le point de vue de l’Ifop 

  

Si une majorité de Français conserve une vision assez normative de la sexualité conjugale – fondée sur le principe d’exclusivité sexuelle 

entre partenaires –, cette étude atteste du fait qu’une proportion croissante des personnes en couple ne limitent plus leur sexualité à la 

sphère conjugale. Depuis la fin des années 60, on observe donc un recul continu du couple comme espace de réalisation de la sexualité 

dans le cadre d’un mouvement plus large de diversification des trajectoires sexuelles mais aussi des manières dont les individus donnent 

sens à leur sexualité .  

Toutefois, cet essor des expériences extraconjugales ne s’accompagne pas d’une acceptation sociale croissante des comportements sortant 

du cadre conjugal. Au contraire, dans un contexte de crise où la fidélité est plus que jamais valorisée, on n’observe pas un recul de la 

tolérance à l’égard des aventures extraconjugales, notamment chez les femmes qui ne les admettent plus autant qu’à l’époque où elles 

étaient majoritairement dépendantes financièrement. Un des principaux enseignements de l’enquête tient d’ailleurs dans la perception 

toujours différenciée de la fidélité entre hommes et femmes : ces dernières acceptant toujours beaucoup moins ces « écarts de conduite » 

que les hommes. 

De même, si on observe une réduction du fossé entre les sexes en matière d’expériences extra-conjugales – l’essor de l’infidélité féminine 

est une tendance de fond de ces dernières décennies, notamment dans les catégories les plus aisées –,  l’extra-conjugalité reste encore un 

phénomène majoritairement masculin. 

  

François Kraus, directeur d’études au Département Opinion de l’Ifop  

LES PRINCIPAUX ENSEIGNEMENTS 



LES RÉSULTATS DE L’ENQUÊTE II 
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L’expérience personnelle en matière de 

comportements sortant du cadre conjugal A 
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Question : Au cours de votre vie, vous est-il arrivé d’être infidèle, c’est-à-dire d’avoir eu un rapport sexuel avec une autre personne que celle 

avec laquelle vous étiez en couple ? 

Septembre 1970 : Étude de l’Ifop pour le Plalling Familial réalisée par questionnaire auto-administré du 20 juin au 25 septembre 1970 auprès de 2 625 personnes âgées de 20 ans et plus, extrait d’un échantillon 

représentatif de 5 400 personnes âgées de 15 ans et plus résidant en France métropolitaine (hors Corse). La question était alors formulée de la manière suivante : « Depuis que vous êtes marié(e) ou lorsque vous 

étiez encore marié(e), vous est-il arrivé d’avoir des rapports sexuels complets avec une autre femme/homme que votre épouse/époux ? ». 

Août 1983 : Étude de la Sofres pour Madame Figaro réalisée du 18 au 24 aout 1983 auprès d’un échantillon de 1000 personnes, représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus. La question était alors 

formulée de la manière suivante : « Vous-même, vous est-il arrivé d'être infidèle (…) ? » 

Septembre 1992 : Étude Ipsos réalisée du 21 au 23 septembre 1992 auprès d’un échantillon de 1006 personnes, représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus. La question était alors formulée de la 

manière suivante : « Dans votre vie de couple, avez-vous été, sur le plan des relations sexuelles toujours fidèle, exceptionnellement, parfois ou souvent infidèle ? » 

Septembre 2005 : Enquête de ANRS-INED-INSERM réalisée par téléphone entre septembre 2005 et mars 2006 auprès de 12 364 personnes, constituant un échantillon aléatoire de la population âgée de 18 à 69 ans 

résidant en France métropolitaine. Moyenne calculée à partir des résultats observés pour les hommes (27,1%) et pour les femmes (15,1%) ayant eu au cours de leur vie au moins deux relations sexuelles en parallèle. 

Mai 2008 : Étude de TNS Sofres pour FHM réalisée par questionnaire auto-administré en ligne du 22 au 26 Mai 2008 auprès d’un échantillon de 401 personnes, représentatif de la population française âgée de 15 ans 

et plus. La question était alors formulée de la manière suivante : "Personnellement, avez-vous déjà été infidèle ? «  En raison de la faiblesse de l’échantillon, ces résultats sont à interpréter avec prudence.  

EVOLUTION DEPUIS 1970 

Réponses : 
 

« OUI » 

ENSEMBLE 

BASE DE REPONDANTS : 

ENSEMBLE DES FRANÇAIS  

Mode de  

recueil 

Année de  

l’enquête 

LA PRATIQUE DE L’INFIDELITÉ (AU SENS STRICT)  

CHEZ L’ENSEMBLE DES FRANÇAIS 
 

- Evolution depuis 1970 - 
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Personnes ayant 

déjà été en                  

couple  
 

Janvier 2014 

LA PRATIQUE DE L’INFIDELITÉ (AU SENS STRICT)  

CHEZ LES PERSONNES AYANT DÉJÀ ÉTÉ  EN COUPLE  
 

- Evolution depuis 1970 - 

 S/T  

« OUI » 
 

43%  

Souvent  
3% 

De temps 
en temps 

13% 

Rarement  
27% 

Jamais  
57% 

 

Note de lecture : 43% des personnes ayant déjà été  en couple ont déjà eu un rapport sexuel avec une autre personne que leur partenaire habituel 
 

Septembre 1970 : Étude de l’Ifop pour le Plalling Familial réalisée par questionnaire auto-administré du 20 juin 

au 25 septembre 1970 auprès de 2 625 personnes âgées de 20 ans et plus, extrait d’un échantillon représentatif 

de 5 400 personnes âgées de 15 ans et plus résidant en France métropolitaine (hors Corse). Réponses sur la base 

des personnes mariées ou ayant été mariées. La question était alors formulée de la manière suivante : « Depuis 

que vous êtes marié(e) ou lorsque vous étiez encore marié(e), vous est-il arrivé d’avoir des rapports sexuels 

complets avec une autre femme/homme que votre épouse/époux ? ». 

Septembre 2001 : Étude de l’Ifop pour M6 réalisée par téléphone du 20 au 21 septembre 2001 auprès d’un 

échantillon de 953 personnes, représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus. La question était 

alors formulée de la manière suivante : «Avez-vous déjà été infidèle ? » 

EVOLUTION DEPUIS 1970 

Réponses : 
 

« OUI » 

ENSEMBLE 

Base : aux personnes ayant déjà été  en couple, 

soit 87% de l’échantillon 
BASE DE REPONDANTS :  

PERSONNES AYANT DÉJÀ  ÉTÉ EN COUPLE 

Mode de  

recueil 

Année de  

l’enquête 

Question : Au cours de votre vie, vous est-il arrivé d’être infidèle, c’est-à-dire d’avoir eu un rapport sexuel avec une autre personne que celle 

avec laquelle vous étiez en couple ? 
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Hommes 
Sexe  

Femmes 

3% 

22% 

30% 

45% 

S/T  

55%  

S/T  

32%  
3% 

5% 

24% 

68% 

38 

51 

66 

30 

23 

40 

18-34 ans 35-49 ans 50 ans et plus

  

Age 

Réponses : 
 

« OUI » 

Personnes en couple 

ou ayant déjà été 

en couple  
 

Janvier 2014 

 S/T  

« OUI » 
 

43%  
Souvent  

3% 
De temps 
en temps 

13% 

Rarement  
27% 

Jamais  
57% 

Base : aux personnes en couple ou ayant déjà été  en couple, 

soit 87% de l’échantillon 

LA PRATIQUE DE L’INFIDELITÉ (AU SENS STRICT)  
 

- Résultats en fonction du sexe et de l’âge - 

 

Note de lecture : 66% des hommes de 50 ans et plus ont déjà eu un rapport sexuel avec une autre personne que leur partenaire habituelle 
 

Question : Au cours de votre vie, vous est-il arrivé d’être infidèle, c’est-à-dire d’avoir eu un rapport sexuel avec une autre personne que celle 

avec laquelle vous étiez en couple ? 



54 

35 

51 

27 

52 

32 

61 

21 

56 

46 

77 

35 

Hétérosexuels Homo/Bisexuels 

Zoom sur les Français ayant déjà eu un rapport sexuel  

avec une autre personne que leur partenaire habituel 
 

Note de lecture : 77% des hommes homosexuels ont déjà eu un rapport sexuel avec une autre personne que leur partenaire habituel 
 

    

Situation de couple 

En couple Célibataire 

  

Orientation sexuelle 

  

Profession 

4 

29 

46 
51 

79 

63 

40 

34 35 

54 

34 
38 

50 

28 

47 

55 

1 2 à 3 4 à 5 6 à 10 Plus de 10 <  1 an 1 à 3 ans 3 à 10 ans 10 à 20
ans

> à 20 ans Céli-
bataire

En couple
non marié

En couple
marié

Très
satisfait

Assez
satisfait

Pas
satisfait

    

Ancienneté de la                         

relation de couple 

  

Satisfaction quant 

à sa vie sexuelle 
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Proximité politique  

Nombre de partenaires 

sexuels au cours de la vie 

Gauche  Droite 

  

Statut                

marital légal 

45% 36% 40% 51% 

36 

43 

47 

42 

49 

53 

27 

38 
41 

CSP - Prof.  Inter. CSP +

42% 

64% 
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14 

10 

10 

9 

9 

5 

5 

58 

36 

36 

22 

21 

20 

16 

15 

28 

50 

54 

68 

70 

71 

79 

80 

De rêver de faire l’amour avec une autre personne que 
votre partenaire   

De vous livrer à un jeu de séduction avec une autre
personne que votre partenaire

D’embrasser sur la bouche une autre personne que votre 
partenaire   

De faire l’amour avec votre partenaire en pensant à une 
autre personne   

D’échanger des messages coquins avec une autre personne 
que votre partenaire (sms, chat)   

D’avoir exceptionnellement un rapport sexuel avec une 
autre personne que votre partenaire 

De lécher ou sucer le sexe d’une autre personne que votre 
partenaire mais sans aller plus loin   

D’avoir régulièrement des rapports sexuels avec une autre 
personne que votre partenaire 

  

Sexe  

67 

46 

42 

22 

9 

11 

76 

54 

50 

39 

32 

29 

14 

72% 

46% 

21% 

50% 

30% 

20% 

Non, jamais Oui, mais seulement                  

une fois 

Oui, plusieurs fois 

 

LES EXPÉRIENCES PERSONNELLES EN MATIÈRE D’INFIDÉLITÉ 

- Résultats en fonction du sexe - 

Question : Au cours de votre vie, vous est-il arrivé... ? 

Personnes ayant déjà 

eu un partenaire 

sexuel au cours de 

leur vie 
 

Janvier 2014 

Réponses : 
 

« OUI » 

TOTAL 
 

« OUI » 

28 36 32% 

16 41 
29% 



55% 45% 
47% 

53% 

34 

52 
47 

44 

59 
56 

18-34 ans 35-49 ans 50 ans et plus

  

Hommes 
Sexe  

Femmes 

  

Age 

15 

Réponses : 
 

« NON (n’a pas  

toujours été fidèle) » 

L’ÉVALUATION DE LA FIDÉLITÉ DE SON CONJOINT 
 

- Résultats en fonction du sexe et de l’âge - 

Question : Pensez-vous que vos conjoints passés ou présents vous ont toujours été fidèles ? 

Oui   
51% Non   

49% 

ENSEMBLE  

DES FRANCAIS  
 

Janvier 2014 

Note de lecture : 49% des Français – dont 53% des femmes - estiment que leurs conjoints passés ou présents leurs ont été infidèles 



43 

49 

56 
56 

39 

58 

43 

54 52 

63 

54 

68 

36 

61 

71 

39 

Hétérosexuels Homo/Bi-sexuels 

Zoom sur les Français estimant que leurs conjoints passés ou présents leurs ont été infidèles  
 

Note de lecture : 61% des homosexuel(e)s estiment que leurs conjoints passés ou présents leurs ont été infidèles  

    

Situation de couple 

En couple Célibataire 

  

Orientation sexuelle 

  

Profession 

9 

44 
48 

59 

79 

26 

63 

46 

57 

39 

59 
53 

44 

64 

51 

34 

1 2 à 3 4 à 5 6 à 10 Plus de 10 <  1 an 1 à 3 ans 3 à 10 ans 10 à 20
ans

> à 20 ans Céli-
bataire

En couple
non

cohabitant

En couple
cohabitant

Pas
satisfait

Assez
satisfait

Très
satisfait

    

Ancienneté de la                         

relation de couple 

  

Satisfaction quant 

à sa vie sexuelle 
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Proximité politique  

Nombre de partenaires 

sexuels au cours de la vie 

CSP - CSP + Gauche  Droite 

  

Situation 

matrimoniale 

46% 59% 56% 63% 49% 46% 49% 61% 
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LA DISPOSITION À AVOIR UNE AVENTURE EXTRACONJUGALE EN TOTALE DISCRÉTION 

- Résultats en fonction du sexe et de l’âge - 

10 

33 

24 

33 

4 

23 

23 

50 

S/T  
 

43% 

S/T  
 

27% 

16 

52 53 

22 

12 

40 

18-34 ans 35-49 ans 50 ans et plus

  

Hommes 
Sexe  

Femmes 

  

Age 

Réponses : 
 

« OUI » 

S/T 

« OUI » 
 

35% 

S/T 

« NON » 
 

65% 

Certainement   
7% 

Probablement   
28% 

Probablement 
pas   
24% 

Certainement 
pas   
41% 

Question : Si vous étiez absolument certain(e) que personne ne soit un jour au courant, pourriez-vous être infidèle ? 
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Note de lecture : Plus d’un Français sur trois (35%) pourraient être infidèles s’ils étaient sûrs que personne ne soit un jour au courant, sachant que cette 

proportion monte à 53% chez les hommes âgés de 50 ans et plus.   

  



43 

22 

40 

19 

47 46 

40 

28 

43 

35 

47 

63 

45 

32 

71 

10 

Hétérosexuels Homo/Bi-sexuels 

Zoom sur les Français qui pourraient être infidèles s’ils étaient sûrs  

que personne ne soit un jour au courant  
 

Note de lecture : 63% des femmes CSP + pourraient être infidèles si elles étaient sûres que personne ne soit un jour au courant  
 

    

Situation de couple 

En couple Célibataire 

  

Orientation sexuelle 

  

Profession 

16 
20 

32 

42 

60 

42 

24 25 

33 

38 
34 

26 

39 

20 

41 
44 

1 2 à 3 4 à 5 6 à 10 Plus de 10 <  1 an 1 à 3 ans 3 à 10 ans 10 à 20
ans

> à 20 ans Céli-
bataire

En couple
non marié

En couple
marié

Très
satisfait

Assez
satisfait

Pas
satisfait

    

Ancienneté de la                         

relation de couple 

  

Satisfaction quant 

à sa vie sexuelle 

18 

Proximité politique  

Nombre de partenaires 

sexuels au cours de la vie 

CSP - CSP + Gauche  Droite 

  

Statut                

marital légal 

33% 39% 29% 58% 46% 40% 34% 53% 



La perception de la fidélité et des 

différentes formes de comportement 

extra-conjugal 
B 

19 



88 

85 

84 

62 

57 

45 

41 

18 

12 

15 

16 

38 

43 

55 

59 

82 

Avoir régulièrement des rapports sexuels avec une autre personne
que votre partenaire

Avoir exceptionnellement un rapport sexuel avec une autre
personne que votre partenaire

Lécher ou sucer le sexe d’une autre personne que votre partenaire 
mais sans aller plus loin   

Embrasser sur la bouche une autre personne que votre partenaire

Echanger des messages coquins avec une autre personne que votre
partenaire (sms, chat)

Se livrer à un jeu de séduction avec une autre personne que votre
partenaire

Faire l’amour avec votre partenaire en pensant à une autre 
personne   

Rêver de faire l’amour avec une autre personne que votre 
partenaire   

LA PERCEPTION DES ACTES RELEVANT DE L’INFIDÉLITÉ 

- Résultats en fonction du sexe - 

  

Sexe  

Réponses : 
 

« OUI » 

92 

89 

89 

64 

41 

15 

83 

81 

80 

59 

41 

21 

20 

Question : A vos yeux, chacun des actes suivants constitue-t-il un acte d’infidélité ? 

Non Oui 
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63 51 

50 41 

Actes impliquant un                   

contact physique 

Actes n’impliquant pas 

de contact physique 

Note de lecture : Embrasser quelqu’un d’autre que son partenaire habituel est considéré comme une forme d’infidélité par une majorité de Français (62%)  



LA PERCEPTION DES ACTES RELEVANT DE L’INFIDÉLITÉ 

- Evolution depuis 2008/2009 - 

  

Sexe  

Réponses : 
 

« OUI » 

63 

46 

59 

52 

51 

34 

21 

Réponses : « Oui » 
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50 37 

41 41 

62 

54 

57 

44 

41 

40 

Embrasser sur la bouche une autre personne que votre
partenaire

Rappel 2009

Echanger des messages coquins avec une autre personne que
votre partenaire (sms, chat)

Rappel 2009

Faire l’amour avec votre partenaire en pensant à une autre 
personne   

Rappel 2008

64 

56 

* Étude du CSA pour Madame Figaro réalisée en juillet 2009 auprès d’un échantillon de 1 000 personnes, représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus. 

** Étude de TNS Sofres pour FHM réalisée par questionnaire auto-administré en ligne du 22 au 26 Mai 2008 auprès d’un échantillon de 401 personnes, représentatif de la population française âgée de 15 

ans et plus.  

Question : A vos yeux, chacun des actes suivants constitue-t-il un acte d’infidélité ? 

Rappel 2009 * 

Rappel 2009 * 

Rappel 2008 ** 



LA POSSIBILITÉ D’ÊTRE FIDÈLE TOUTE UNE VIE 

- Evolution depuis 1976 - 

Question : Croyez-vous qu’il soit possible de rester fidèle toute une vie à la même personne ? 

* Étude de l’Ifop pour Marie Claire réalisée du 26 avril au 3 mai 1976 auprès d’un échantillon de 

742 personnes, représentatif de la population française âgée de 15 ans et plus. La question était 

alors formulée de la manière suivante : « Estimez-vous qu'il est possible de vivre en couple 

durant 50 ans sans faire l'amour avec d'autres personnes que son conjoint ? » 

** Étude de la Sofres pour Madame Figaro réalisée du 18 au 24 aout 1983 auprès d’un échantillon 

de 1 000 personnes, représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus. 

Oui   
68% 

Non   
27% 

Ne se prononcent 
pas   
5% 
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Note de lecture : 68% des Français estiment qu’il est possible de rester fidèle toute une vie à la même personne  

  

  

EVOLUTION DEPUIS 1976 

81 
80 

68 

76 
77 

66 

86 

82 

69 

Mai 1976 * Août 1983 ** Janvier 2014

Réponses : 
 

« OUI » 

ENSEMBLE 



66% 

29% 

5% 

69% 

26% 

5% 

85 

63 56 

81 

82 

53 

18-34 ans 35-49 ans 50 ans et plus

  

Hommes 
Sexe  

Femmes 

  

Age 

LA POSSIBILITÉ D’ÊTRE FIDÈLE TOUTE UNE VIE 
 

- Résultats en fonction du sexe et de l’âge - 

23 

Oui   
68% 

Non   
27% 

Ne se prononcent 
pas   
5% 
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Réponses : 
 

« OUI » 

 

Note de lecture : 85% des hommes de moins de 35 ans estiment qu’il est possible de rester fidèle toute une vie à la même personne  

  

Question : Croyez-vous qu’il soit possible de rester fidèle toute une vie à la même personne ? 



65 

74 

64 
73 

59 59 

69 70 
67 

61 

69 

53 

67 65 

31 

58 

Hétérosexuels Homo/Bi-sexuels 

Zoom sur les Français estimant qu’il est possible de rester fidèle toute une vie à la 

même personne  
Note de lecture : 74% des femmes en couple estiment qu’il est possible de rester fidèle toute une vie à la même personne  

    

Situation de couple 

En couple Célibataire 

  

Orientation sexuelle 

  

Profession 

97 

86 

71 

57 

35 

72 

58 

81 
73 

63 65 68 70 

51 

67 

84 

1 2 à 3 4 à 5 6 à 10 Plus de 10 <  1 an 1 à 3 ans 3 à 10 ans 10 à 20
ans

> à 20 ans Céli-
bataire

En couple
non marié

En couple
marié

Pas
satisfait

Assez
satisfait

Très
satisfait

    

Ancienneté de la                         

relation de couple 

  

Satisfaction quant 

à sa vie sexuelle 

24 

Proximité politique  

Nombre de partenaires 

sexuels au cours de la vie 

Gauche  Droite 

  

Statut                

marital légal 

70% 64% 70% 39% 

58% 

67% 

CSP -  CSP + 

58% 

69% 



Oui, absolument   
19% 

Oui, cela dépend 
des 

circonstances   
44% 

Non, absolument 
pas   
37% 

* Étude d’Ipsos pour Gleeden réalisée par questionnaire auto-administré en ligne du 19 au 25 

octobre 2010 auprès d’un échantillon de 500 Français mariés ou vivant en couple personnes, 

représentatif de la population des personnes mariées ou vivant en couple 

25 

 

Note de lecture : 63% des personnes vivant actuellement en couple considèrent qu’il est possible d’aimer quelqu’un tout en lui étant infidèle 

  

  

EVOLUTION DEPUIS 2010 

53 

63 

58 

72 

48 

54 

Octobre 2010 Janvier 2014

Réponses : 
 

« OUI » 

ENSEMBLE 

 S/T  

« OUI » 
 

63%  

LA POSSIBILITÉ D’AIMER SON CONJOINT TOUT EN LE TROMPANT 

- Evolution depuis 2010 - 

Question : Selon vous, peut-on aimer son (sa) partenaire tout en lui étant infidèle ? 

Base : aux personnes vivant en couple, soit 69% de l’échantillon 

Personnes vivant 

en couple 
 

Janvier 2014 



64 

81 

70 
71 

31 

60 

18-34 ans 35-49 ans 50 ans et plus

  

S/T  

 72%  

S/T  

 54%  

26 

23% 

49% 

28% 

15% 

39% 

46% 

LA POSSIBILITÉ D’AIMER SON CONJOINT TOUT EN LE TROMPANT 

- Résultats en fonction du sexe et de l’âge - 

  

Age 

Réponses : 
 

« OUI » 

Hommes 
Sexe  

Femmes 

 S/T  

« OUI » 
 

63%  
Oui, absolument   

19% 

Oui, cela dépend 
des 

circonstances   
44% 

Non, absolument 
pas   
37% 

Base : aux personnes vivant en couple, soit 69% de l’échantillon 

Personnes vivant 

en couple 
 

Janvier 2014 

 

Note de lecture : Près des trois quarts des hommes (72%) vivant actuellement en couple considèrent qu’il est possible d’aimer quelqu’un tout en lui étant infidèle 

  

Question : Selon vous, peut-on aimer son (sa) partenaire tout en lui étant infidèle ? 



72 

54 

78 

45 

84 

57 

70 

54 
48 

69 70 

61 

94 

84 

Zoom sur les Français estimant qu’il est possible d’aimer quelqu’un tout en lui étant infidèle 
 

 

Note de lecture : 92% des homosexuel(e)s vivant en couple considèrent qu’il est possible d’aimer quelqu’un tout en lui étant infidèle 

  
 

    

Situation de couple 

En couple 

  

Orientation sexuelle 

  

Profession 

53 54 

65 
70 

78 

69 
66 

57 

66 64 

73 

62 64 

55 

68 

82 

1 2 à 3 4 à 5 6 à 10 Plus de 10 <  1 an 1 à 3 ans 3 à 10 ans 10 à 20
ans

> à 20 ans Primaire Secondaire Supérieur Très
satisfait

Assez
satisfait

Pas
satisfait

    

Ancienneté de la                         

relation de couple 

  

Satisfaction quant à 

sa vie sentimentale 

27 

Proximité politique  

Nombre de partenaires 

sexuels au cours de la vie 

CSP - CSP + Gauche  Droite 

  

Niveau 

d’éducation 

63% 60% 58% 75% 66% 

62% 

92% 

Hétérosexuels Homo/Bisexuels 


